*Y 13 TKoUJ 


7 TW 




/ 


D’UNE JOLIE COLLECTION 

DE TABLEAUX 

DES TROIS ÉCOLES ANCIENNES ET MODERNES , 

PROVENANT DE LÉTRANGERI 


DONT LÀ VENTE AURA LIEU, GRANDE SALLE DE L’HOTEL BULLION, 
RUE J.-J.-ROUSSEAU, LES LUNDI ET MARDI 22 ET 20 MARS, DE 
RELEVÉE, ET DONT L’EXPOSITION SERA PUBLIQUE, MÊME LOCAL, LE 
DIMANCHE ET LE LUNDI, DE MIDI A 5 HEURES DE RELEVEE. 


Le présent Catalogue rédigé par Pierre ROUX, du Cantal, 
expert d’objets d’arts, se distribue : 

A PARIS, 

Bonnefond de làViale, Commissaire-Priseur, rue 
Saint-Marc, N. 14 * 

Roux, du Cantal, rue des Maràis-Saint-Germain, 
N. i3. 

Le Concierge de ladite salle. 

1830. 


Chez 

MM. 






















D’UNE JOLIE COLLECTION 

DE TABLEAUX 

DES TROIS ECOLES ANCIENNES ET MODERNES, 
PROVENANT DE l’ÉTRÀ NGER ; 

DONT LA VENTE AURA' LIEU , GRANDE SALLE DE L’HÔTEL BULLION , 
RUE J.-J.-ROUSSEAU, LES LUNDI ET MARDI 22 ET 23 MARS, DE 
RELEVEE, ET DONT L’EXPOSITION SERA PUBLIQUE, MEME LOCAL, LE 
DIMANCHE ET LE LUNDI, DE MIDI A 5 HEURES DE RELEVEE. 


jLe présent Catalogue rédigé par Pierre 110UX* du Cantal, 
expert d’objets d’arts, se distribue : 


A PARIS, 


Chez 

MM. 


Bonnefond de la Viale, Commissaire-Priseur, rue 
Saint-Marc, N. it\. 

Roux, du Cantal, rue des Marais-jiaint-Gerinain, 

N. «3. 


k Le Concierge de ladite salle. 


1830, 




Nota. Les mesures de la grandeur des Tableaux sont prises 
par pouces et non par pieds. 

Les lettres B, T, C, signifient bois, toile et cuivre. 

Les lettres b, 1, veulent dire hauteur et largeur. 


IMPRIMERIE DE A. BARBIER, 

BOB DBS «ABATS B.-0, N. 17. 



«oeo»« »o»9 •c»ss«09et9ii»« »t #s ««s: «est ®«e«»t#e w»» 


AVERTISSEMENT. 


La vente, qu’on a daigné confier à nos soins et à 
notre zèle, se compose d’une jolie collection de ta¬ 
bleaux des trois écoles anciennes et modernes, pro¬ 
venant de l’étranger. Cette intéressante réunion 
nullement connue dans la capitale, offre un grand 
intérêt aux curieux, par sa variété et sa nouveauté, 
et un grand avantage aux commerçans. On y trou¬ 
vera des productions par le Geurchin, Vendych , 
Lucas Jordomo, Veronnése, Parmi ni, Pynaker, 
Duchatel, Vouwermans, Tiborg, Griff, Rombout, 
Breughel,Hormans, Goelour, Breemberg,Momers, 
Brakembourg, Gonzalès, Coque Dietrici, Bechet., 
Yander, Hugue, Louterbourg, Quierfut, Gérard , 
Houet, Yan-Goyen, Lembrets, Sablet jeune, Ju¬ 
lien, Lacroix, Robert et nombres de bons maîtres, 
que le temps ne nous a pas permis de décrire. 





CATALOGUE 


D une Collection t>e (tableau? 


DES TROIS ÉCOLES ANCIENNES ET MODERNES. 

ÉCOLE D’ITALIE. 

CORREGE (d’après le). 

1. — La Sainte-Famille, composition de quatre 
figures de grande proportion. Vu à mi-corps 
l’enfant Jésus, sur les genoux de sa mère, tient 
la main de Ste.-Catherine, qu’il accepte pour 
épouse, sujet connu, et que l’artiste à rendu ici 
avec assez de talent pour rappeler vivement son 
modèle et occuper une place distinguée parmi les 
meilleures productions. Cette belle copie faite du 
temps a été enlevée de sur bois et transportée sur 
toile, parle fameux Italien, Patellani. T. h. 36. 
I. 26 . 

GEÜRC1NO DACIMTO. 

2 . — Un tableau d’un beau et graaid caractère 
représentant la Magdelaine pénitente, dans le 


& 


désert. La Sainte est à genoux devant une table 
qui lui sert de prie-dieu. Elle est appuyée sur sa 
main et son bras droit qu’elle soutient de l'a 
gauche, et contemple avec une profonde vénéra¬ 
tion un crucifix placé de bout devant elle, et une 
tête de mort. T. b. 26. 1 . 22. 

JORDANG (Lucas). 

3 . —Figure de Bacchus, grandeur de nature, 
vu assis, le bras droit appuyé sur une peau de 
tigre, près d’un groupe de fruits et de raisins, et 
du bras gauche il élève en l’air une coupe de cris¬ 
tal à demi remplie de vin ; cette figure se détache 
en clair obscur sur un fond de paysage» 

PAN1NI (Jean Paul). 

4 . —Deux riches paysages faisant pendant, exé¬ 
cutés au premier coup, offrant des sites d’Italie. 
Dans l’un on remarque à gauche des ruines d’archi¬ 
tecture antique, et quelques monumens moder¬ 
nes. Du côté opposé ou voit une masse d’arbres, et 
plus loin un couvent, le premier plan est orné de 
quelques figures et animaux. Le pendant est boisé 
à droite et à gauche, et traversé au milieu d’une 
grande route où circule nombre de voyageurs , 
d’un côté on remarque un ruisseau qui fait tourner 
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un moulin, et de l’autre une fontaine ou trois 
femmes lavent du linge dans son bassin. T. h. 
26 .1. 36. 

VERONEZE (Alexandre). 

5. — Deux sujets historiques. L’un représente 
Lucrèce sous une tente, n’ayant qu’un léger voile 
qui laisse voir à nud la plus grande partie de son 
corps, et se frappant d’un coup de poignard après 
l’outrage qu’elle vient de recevoir de Tarquin. 

L’autre, faisant pendant, représente Cléopâtre 
se faisant piquer le sein par un aspic. On reconnaît 
dans ces tableaux la sévérité et la science de l’école 
d’Italie. C. h. 12 . 1 . ic. 


ROSE DE TIVOLI. 

6 . — Dans un site d’un aspect sauvage, trois 
ours blancs attaquent et déchirent un boeuf; ce 
furieux animal après a voir fait tous ses efforts pour 
sa défense,. est prêt à succomber. Tableau très- 
distingué de ce maître. T. b. 25.1. 3o. 

RICCI SEBASTIEN. 

7 . — D'eux tableaux faisant pendant, offrant 
des vues d’Italie, exécutés avec beaucoup d’énergie, 
d’esprit, ornés l’un et l’autre, de fabriques de figures 
et nombre d’autres détails. T. b. 26 . 1. 35. 
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LAURI (Philippe). 

8 .— Susanue et les vieillards. Nue et à demi ren¬ 
versée dans son bain, un des vieillards lui retient 
le bras et veut lui arracher le seul voile qui cache 
encore les charmes les plus secrets de la chaste 
baigneuse, tandis que l’autre semble la convaincre 
que l’isolement du lieu rend sa résistence inutile 
et tout secours inespéré. Couleur vigoureuse. 
B. h. ig. 1. i5. 

ZUCARRELLI (attribué à). 

g. — Deux riches paysages, offrant des sites 
d’Italie, ornés de fabriques, figures et autresobjets. 
T. h. 26 .1. 36. 

Inconnu. 

10. —Le jugement de Salomon, composition 
agréable de neuf ou dix figures, d’un bon style et 
d’une couleur harmonieuse. T. h. i5. 1. 18 . 

SIMONIN!. 

11 . —Deux tableaux de forme ronde, sujets de 
batailles, chocs de cavalerie, touche heurtée à 
la manière de Salvator Rosa. Bonne couleur, 
B. d. 8. p. 
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ÉCOLE FLAMANDE 

P 1 ÎVAKER. 

12. — Fort beau paysage, vu après le soleil 
couché, et dont les détails et les masses d’arbres se 
confondent déjà dans un commencement d’obs¬ 
curité, qui donne au site, par lui-même austère et 
sauvage, une teinte plus solennelle encore. Ce 
tableau fort savamment coloré et bien peint est une 
des bonnes productions du maître. Les premiers 
plans occupés par de gr ands arbres, des buissons 
et des broussailles, laissent apercevoir un sentier 
dans lequel se trouvent deux petites figures, dans 
le fond une rivière et des côteaux se mélangent 
à un horizon brumeux. T. h. i 5 . 1 . 29. 

VAN-DIK. 

1 3 . — Deux tableaux peints en grisaille, l’un re¬ 
présentant un portrait de magistrat et l’autre ce¬ 
lui d’un chevalier. Ces tableaux, ont été gravés 
dans la collection des portraits de ce maître ; et 
sont d’un très-beau faire. B. h.g, I.7. 


10 


Attribué au même. 

i 4 * —Le portrait d’un guerrier en cuirasse, vu 
de trois quarts et jusqu’aux genoux. T. h.421.32. 

DUCHATEL. 

1 5 . —Figure de femme, assise, coiffée en che¬ 
veux, collerette et manchettes brodées, robe de 
soie noire relevée sur les genoux 5 tient d’une main 
un éventail et de l’autre joue avec un chat. Sujet 
agréable et d’une bonne couleur. T. h, 11, 1 . 8 . 

WOUVERMANS (pierre). 

16. —Attaque de cavalerie dans un chemin 
creux, au pied d’un monticule fortifié; sur le 
premier plan, trois figures principales, dont un 
porte-étendard fixe particulièrement les regards. 
Ce tableau est d’un bel effet et bien conservé. B. 
h. 12,1.17. 

Par le même. 

16 bis. — Deux cavaliers placés à côté de leurs 
dames,dans unpaysage. Ce tableau, du mêmeordre 
que le précédent, est digne de Philippe Wauver- 
mans. Il est encore bien conservé. T. h. 1 o, 1 . 1 5 . 

TILBORG. 

17. — Intérieur de la cour d’une guinguette fla- 
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mande, dans laquelle sont réunies sept personnes 
et un enfant, l’un d’eux s’apprête à lancer sa boule 
sur un jeu de quilles ; tandis que deux autres, un 
pot de bière à la main, semblent lui donner con¬ 
seil. Tableau fort bien peint, d’une belle couleur et 
qui doit trouver sa place dans les meilleures collec¬ 
tions.B. h. i 5 .1.20. 

GR 1 FF. 

18. — Deux tableaux de volaille et de gibier 
mort, groupés sur le premier plan d’un vaste 
paysage, dans le fond duquel ou aperçoit, dans 
l’un, un pâtre, et dan3 l’autre, un chasseur. Dans 
le premier, deux chiens prêts à se battre semblent 
se disputer cette riche dépouille. Dans le second , 
deux autres chiens, un épagneul et un levrier sem¬ 
blent veiller à la garde du butin. Productions d’une 
belle qualité, soigneusement étudiées et que l’on 
netrouvepas toujours aussi capitales. B.h.i 6 , 1 . 20 . 

ROMBOURTS. 

19. —Vue générale d’une ville de Hollande, dont 
on aperçoit, vers la droite eu perspective l’ëdilice 
principal et plusieurs clochers, qui se détachent 
sur l’horizon ; les différens plans bien gradués qui 
précèdent ce point de vue, offrent une route frayée 
à travers des herbages et des marais, ombragés et 
divisés par des saules et quelques autres arbres. On 
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Voit à gauche, sur le bord du chemin , cinq à six 
ligures de villageois, dans diverses attitudes. Effet 
très-naturel, et couleur harmonieuse. B. h. 1 5 , 1 . % 5 . 

BREUGHEL (le vieux). 

/ 

20. — Fête flamande, composition non moins 
curieuse pour l’effet pittoresque, que pour les cos¬ 
tumes et l’histoire des mœurs du temps. Dans cette 
foule considérable de villageois réunis pour la so¬ 
lennité du jour, les uns dansent sur le premier 
plan, au son d'une musique rustique; d’autres 
s’embrassent, d’autres boivent, causent, ou font 
ramour, d’autres enfin se précipitent autour d’une 
table où sont assis un personnage couronné et un 
tabellion, qui semble distribuer de l’argent. Cetie 
composition, où il y a plus de quatre-vingt figures, 
est parfaitement conservée.B. h. i4»bi7- 

Par le même. 

21. — Fête flamande, où l’on remarque, une 
réunion, deprès de quatre-vingts figures d’hommes, 
femmes et enfans; les uns assis autour d’une table, 
les autres réunis sur l’herbe et mangeant à terre ; 
d’autres préparant, observant les alimens ; ceux-ci 
boivent, ceux-là mangent, ici on s’embrasse, là on 
cause; le vin coule, les mets se succèdent et des 


ménétriers animent au plaisir. Tableau curieux. 
B. 11.19,1.26. 

HOREMANS. 

22.— Dans une chambre ornée de quelques ta¬ 
bleaux, est réunie une nombreuse société, déjeu¬ 
nes chevaliers et de femmes élégantes et jolies, que 
la joie et le plaisir paraissent animer ; à droite, près 
d’une cheminée, une table, somptueusement ser¬ 
vie , est environnée d’aimables convives, qui sacri¬ 
fient à Bacchus et dont l’un deux renversé aux ge¬ 
noux d ? sa belle en reçoit de tendres caresses. Du 
côté opposé près d’un lit, dont les rideaux sont 
fermés, un concert s’organise, qui paraît fixer 
l’atlention d’un jeune seigneur, debout, et dont 
l’attitude et le gracieux sourire peignent l’aimable 
enjouement. Charmante composition que l’oeil 
contemple avec plaisir, et peinte avec talent. T. 
h. 23 , 1. 27. 

Par le même. 

23 .— Composition dans le genre de la précé¬ 
dente et faisant pendant ; elle offre aussi, une in¬ 
téressante et nombreuse réunion de jeunes femmes 
et de galans chevaliers, dont une partie, réunie au¬ 
tour d’une table vers la gauche, prend de la 
bière et se livre au plaisir de la conversation et 
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aux doux épanchemens de l’amour; un jeune cou¬ 
ple exécute une danse au son de deux violons, et 
fixe l’attention du reste de la société. Ces deux 
tableaux sont capitaux, et du meilleurs faire, et 
peuvent trouver une place méritée dans les cabi¬ 
nets des amateurs, T.h. 23 , 1 . 27. 

GOELOUR. 

24. — Marché aux fruits, aux légumes, et aux 
bestiaux. Sur une vaste place , ornée d’une belle 
fontaine et d’un édifice public, et d’où l’on décou¬ 
vre dans le fond, une immense étendue de pays, 
l’artiste a réuni plus de cent figures d’hommes et 
d’animaux, qu’il a distribués dans les attitudes les 
plus pittoresques et dont l’ensemble, composé avec 
beaucoup d’imagination et exécuté avec talent, ré¬ 
pand sur ce tableau une activité et un mouvement 
extraordinaires, et lui assigne une place distinguée 
parmi les meilleures productions de ce genre. T. 
h. i 8 , 1 . 23 . 

BARTOLOMËE BREMBERG. 

26. — Riche paysage, composé d’une grande 
quantité de plans qui fiiyent à perte de vue, et 
sont composés de rochers, de bocages, d’une ri¬ 
vière, d’un pont, de plusieurs fabriques et de cé¬ 
teaux ; le tout animé de quelques figures et d’a- 
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nimaux. Tableau d’un effet piquant plein de dé¬ 
tails, touché avec finesse et esprit, et très-bien con¬ 
servé. B. h. )4., 1 . 2 /j. 

MOMERS. 

26. — Sur un fond de côteaux agréablement 
disposés, de forme variée, et enrichies de quelques 
fabriques, se détachent sur le premier plan six gran¬ 
des figures, parmi lesquelles on remarque à gau¬ 
che, une marchande d’herbes et de légumes assise 
au milieu de sa verte marchandise, à droite un 
marchand de gibier, sa femme, son âne, et dans le 
milieu une belle dame accompagnée de sa suivante 
qui ombrage sa tête d’un parasol, et qui paraît dis¬ 
posée à faire quelqu’acquisition. Fort bon tableau , 
d’une charmante couleur et bien composé B. h. 
21 , 1 . 2 . 5 . 

BRAKEMBURG. 

27. — La femme en couche; elle est placée à gau¬ 
che, à demi couchée sur le lit de douleur qu’on lui 
a préparé, et paraît ressentir les avans-coureurs de 
la crise, l’accoucheur lui tâtele pouls et la rassure, 
sa mère est derrière elle, et une famille nombreuse 
est réunie dans l’appartement, il paraît qu’on vient 
de terminer un repas; les esprits sont encore en 
gaîté et semblent disposés à la malice. Sujet agréa¬ 
ble et bien composé. B. h. 1 5 , 1 . 22. 
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GONSALÈS COQUES. 

f 28. — Sujet qui nous est inconnu, mais dont 
les deux principales figures nous paraissent être 
des portraits; l’un est celui d’une femme jeune en¬ 
core, dans un costume riche et galant ; l’autre celui 
d’un homme vêtu en chevalier. Les fonds du ta¬ 
bleau remplis de figures groupées dans diverses 
altitudes, et qui semblent être des pauvres, dési¬ 
gnent peut-être les vertus bienfaisantes des deux 
premiers personnages. T. h. 3 i, 1 . 42. 

DECKER, 

29. —Fabrique d’un effet très-pittoresque, sur 
le bord d’un fossé plein d’eau, et dont une partie 
paraît être ies restes des murailles gothiques d’une 
ville, sur le devant, un homme et une femme pa¬ 
raissent occupés à ramasser des broussailles. 

DICTRICI 

3 0. — Beau paysage agreste, sur le devant du¬ 
quel un torrent se précipite en cascade au pied 
d’un roc élevé, et est traversé par un frêle pont 
debois sur lequel passent quelques voyageurs, dans 
le fond se prolonge une suite de rochers parmi 
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lesquels on distingue quelques fabriques. Ce ta¬ 
bleau et le suivant sont d’un excellent faire et des 
meilleures productions de cet habile artiste. 

Le même. 

Autre paysage faisant pendant, composé aussi 
de rochers escarpés, mêlés d’arbres verts, et dont 
le pied est arrosé d’un paisible ruisseau. On remar¬ 
que ça et là quelques figures de pâtres et d’ani¬ 
maux et la scène est éclairée par les derniers 
rayons du soleil couchant. T. 

BECHET. 

3 i.—Charmant tableau d’une grande fraîcheur, 
et d’un coloris suave et brillant, représentant 
St.-Jean prêchant dans le désert; le précurseur 
du Messie, debout à droite, près d’un arbre, le 
bras droit élevé vers le ciel, annonce la grandeur 
du Christ à une foule du peuples assemblé, où 
l’on remarque des gens de tout âge, de tout sexe, 
et de toutes les nations, et particulièrement, sur le 
devant, deux belles femmes assises, environnées 
de leurs enfans et dont une d’elles présente le sein 
au plus jeune; tableau très-bien conservé et qui 
ne peut que contribuer à l’ornement d’un ca¬ 
binet. B. h. 20, 1 . 24* 
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VAN DER HAGEN. 

32 . —Riche paysage composé de plusieurs plans 
sur l’un desquels dans le fond, on aperçoit un 
petit castel sur le bord d’un côteau; sur le devant 
au bord d’un chemin on aperçoit un homme à 
cheval et une femme assise. B. h. i 5 , 1 .24. 

CUYP (le père). 

33 . — Très-beau portrait de femme, grandeur 
naturelle, vue àmi-corpes et presque de face, elle 
est coiffée en cheveux, vêtue d’une robe noire et 
d’une grande pèlerine brodée, elle porte la main 
gauche sur son cœur, et de l’autre caresse un jeune 
enfant qui lui tend les bras, et la regarde avec at¬ 
tendrissement. Portrait plein de nature et de vé¬ 
rité, d’un pinceau flou et suave, et qui rivalise 
avec les belles productions des écoles de Vandick 
et de Sneiders. T. h. 54 * 1 . 3 o. p. 

CUYP (ecole de). 

34. — Cinq vaches réunies en groupe sur le 
bord d’une rivière; dans le lointain on aperçoit 
dans la brume quelques barques, et des bois sur 
le rivage. B. h. i 5 , 1 . 20. 


QUIERFUT. 


35 . — Des militaires près d’un camp font ferrer 
leur chevaux. 

Le même. 

36 . — Le pendant du précédant, le maréchal 
ferrant villageois; des chasseurs se sont arrêtés à 
sa boutique, et réclament ses soins pour leurs 
chevaux. 

Composition très-agréable et d’une belle cou¬ 
leur. R. h, 12,1. i6. p. 

P. PE. NEYN 1626 (signé). 

3 7. —Bataille entre un corps d’inlànlerie et 
un corps de cavalerie. Composition très-compli¬ 
quée et pleine de mouvement. Vers la droite, l’in¬ 
fanterie armée de lances et d’armes à feu, accom¬ 
pagnée d’un tambour, et le drapeau au centre 
paraît, par sa bonne contenance, et les attitudes 
belliqueuses des soldats, tenir en échec les cava¬ 
liers dont les chevaux se cabrent et résistent fai¬ 
blement; ce tableau est curieux surtout pour 
l’exactitude des costumes. R. h. 24, 1 . 26. 
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GERARD HOUET. 

38 . —Hercule chez Omphale, composition de 
six figures placées sous un riche portique, d’ordre 
corinthien; l’iuvincible Hercule, au milieu des 
femmes, parait bien gauche et bien embarrassé avec 
la quenouille que lui présente un amour, tandis 
que sa séduisante maîtresse, revêtue de la peau du 
Lion, et la massue eu main , prend une attitude 
héroïque. T. h. 18, 1 . 12. 

Le même. 

3g. — Le pendant du précédant, l’enfance 
d’Hercule; le jeune enfant dans son berceau , pré¬ 
lude à ses immortels travaux en étouffant deux 
serpens, ce qui paraît effrayer sa mère, et les 
témoins de cette action ; le fond du tableau offre 
un magnifique palais d’architecture, d’ordre 
dorique. 

Ces tableaux de touche fine et soignée, sont 
purs, et peuvent figurer dans les meilleurs cabinets. 
T. h. 16, 1 . i 3 . 

VAN-GOYEN. 

40. — Marine; le ciel est nuageux comme dans 
un commencement d’orage, et l’onde semble lé- 


gèrement agitée par une petite brise ; sur le premier 
plan on remarque principalement une chaloupe 
dans laquelle cinq pêcheurs retirent leurs filets , 
effet piquant, couleur sage et conservation par¬ 
faite. B. h. i 5 , 1 . 19. 

Le même. 

4.j . — Marine, le pendant du précèdent., effet 
du même genre, même qualité. 

VATERLO. 

42 — Site sauvage composé de rochers et d’ar¬ 
bres. On y l’emarque un pâtre nud et quelques 
moutons. 

PAR LE MÊME. 

43— Le pendant du précédent, représentant 
un torrent formant une petite cascade.au milieu 
des montagnes et des rochers, couverte de bois. 
Sur le devant, un vieillard cause avec un jeune 
homme assis sur l’herbe ; bel aspect. Ecole classi¬ 
que. T. h. 20, 1 . 14. 

LAMBRECS. 

44 — De fions vivans, tant, soit peu égrillards , 
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réunis autour d’une table dressée à la porte d’une 
guinguette flamande, et sur laquelle on trouve le 
ragoût et le pot de bierre, ont l’air d’en conter à 
une jeune femme assise avec eux sur le premier 
plan , et se détache un peu lumineusement sur la 
demi-teinte générale qui enveloppe le reste du 
tableau dont les fonds sont remplis par quelques 
fabriques et des coteaux dans le lointain. 

PAR LE MÊME. 

45 . — Sujet faisant pendant au précédent et 
dans le même goût. On y voit aussi près d’une 
habitation flamande une réunion de neuf person¬ 
nes , hommes et femmes : les uns, causant assez 
intimement ; d’autres, assis près d’un tonneau 
renversé sur lequel une femme sert le plat de 
choucroute. Une grande finesse de pinceau, des 
physionomies spirituelles, et une excellente cou¬ 
leur recommandent ces deux charmans tableaux. 
B. h. 8 , 1 . 6 . 

RAIGUEMORTE. 

46 —Village de Hollande au bord d’une rivière 
vu la nuit au clair de la lune qui est obscurcie par 
quelques nuages, et ne laisse plus échapper 
qu’une clarté sombre qui laisse à peine se dessi¬ 
ner sur l’horizon les sommités des arbres, des mai- 
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sous, d’une église et des objets qui composent le 
paysage. Effet bien rendu. Une des bonnes com¬ 
positions de ce maître. B. h. i 3 , 1 . i 5 . 

PAR LE MÊME. 

47 — Village de Hollande au bord de la mer vu 
pendant la nuit et au clair de la lune que l’on 
aperçoit à l’horizon sortant des nuages. Sur le 
devant, des bestiaux et quelques figures animent 
cette composition d’un effet piquant, et qui rap¬ 
pellent les Van-Der-néer. C. h. 19, 1 . a 5 . 

COURTOIS. 

48 — Le jeune Tobie conduit par un ange, pê¬ 
che le poisson miraculeux qui doit rendre la vue à 
son père. T. h. 10, 1 . 12. 

ENTON 1 SENS (attribué à). 

49—Un riche paysage offrant une belle cam¬ 
pagne d’Italie. La gauche offre une cascade, et le 
côté opposé une riyière, et dans l’éloignement la 
ville de Rome. Le premier plan est orné de nom¬ 
bre de figures et animaux. T. h. 26, 1 . 36 . 

MÊME ATTRIBUTION. 

49 bis. — Deux paysages d’un effet piquant, 
orné de figures et animaux. T. b. 9, 1. 12. 
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VAN IIALS (Henry). 

49 ter. — Un concert où se trouvent réunis dan» 
un intérieur, cinq musiciens placés autour d’une 
table. L’un joue de la basse, les autres du violon, 
de la guitare , et l’autre de la flûte qui semble ac¬ 
compagner le cinqième qui bat la mesure. B. 
h. 16, L 25 . 

M 1 REYELT. 

50 — Portrait de femme de grandeur natu¬ 
relle , vue à mi-corps et de trois quarts. B. h. 18, 
l. 14. 

TENIERS ( ABRAHAM ). 

5 i. — Un savetier flamand dans l’intérieur de 
sa boutique. 11 est assis sur son escabelle, tenant 
sur son genou un soulier sur la forme, et serrant 
le ligneux ; il tourne la tête à gauche, et semble 
être distrait par l’arrivée de quelque pratique. Au¬ 
tour de lui, à terre et sur diverses pièces de son 
rustique mobilier , sont épars des chaussures 
d’homme et de femme, des bottes, ses outils; dans 
le fond, son modeste garde - manger sur une 
planche, et près de là, une pie perchée sur un 
bâton. B. h. 12, 1 . 10. 
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MÊME ATTRIBUTION. 

5a. —A droite deux chaumières près desquelles, 
sur le premier plan, quatre villageois en repos pa¬ 
raissent avoir une conversation fort animée. Vers 
la gauche se prolonge un terrain inégal et planté 
de quelques hauts arbres. Une bonne conleur, de 
la transparence, et une touche franche caractéri¬ 
sent cette bonne production. B. h. ia, 1. 16 . 

MÊME ATTRIBUTION. 

55. —- Près d’un village, des pâtres gardant di¬ 
vers troupeaux de vaches, de moutons et de porcs ; 
vers la droite, quelques villageois sont à table près 
d’une chaumière et sont servis par une femme. 
T. h. 19 , 1. 20 . 

PAR LJË MÊME.. 

54* — Intérieur d’üue habitation allemande, 
dans le fond de laquelle on aperçoit la famille 
réunie autour d’une table, et sur le devant divers 
animaux, particulièrement des moutons parmi 
lesquels un jeune homme semble choisir un fa¬ 
vori, ou peut-être une victime. T. h. i5, 1. 20 . 

MOUCHERON ( isaac ). 

55, — Au pied d’un rocher couvert de buissons 
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et surmonté de fabriques eu ruines, trois jeunes 
.gens, qui ont presque entièrement dépouillé leurs 
vêtemens* sont dans diverses attitudes au bord 
d’un ruisseau, et semblent prendre le plaisir du 
bain. T. b. 28, 1 . 22. 

PAUL BRIL. 

56 . — Dans un endroit très-isolé,, et dans les 
eaux limpides d’un paisible ruisseau, cinq ou six 
'hommes réunis sur la gauche se livrent au plaisir 
du bain. Tableau d’un effet agréable, figures heur¬ 
tées, mais d’un bon choix. B. h. 12, 1 . i 5 . 

FOUQUIÈRES. 

57. — Village environné de vallons, de mon¬ 
tagnes et de bois. Sur le premier plan, deux voya¬ 
geurs se reposent au pied d’un grand arbre ; vers 
la gauche, près d’une ferme, quelques autres pe¬ 
tites figures et des instrumens aratoires. Effet vi¬ 
goureux. B. h. 9,1. 8. 

EMSCKERK. 

58 . — Un homme à moitié ivre et tenant encore 
un verre plein de vin veut caresser une femme 
qui pose familièrement sa main sur son épaule et 
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paraît recevoir avec indifférence les avances gri¬ 
voises de l’ivrogne. Jolie couleur. B. h. 6 , 1 . 5 . 

BREIDEL 


59. — Deux tableaux dont les sujets, fort pitto¬ 
resques, représentent des villages, des coteaux, 
des groupes d’arbres disséminés sur les bords si¬ 
nueux d’une rivière sur laquelle passent de légères 
barques; de petites figures agréablement dispo¬ 
sées animent ces jolies compositions. B. h. 8 , 
1 9 VI¬ 


BRAIS D. 

60. — Deux jolis petits tableaux d’une touche 
fine et d’une couleur suave et argentine, repré¬ 
sentant des villages sur le bord d’une rivière. Ces 
agréables compositions sont animées par de char- 
mans petits groupes de figures, de nacelles et 
de barques de pêcheurs. C. h. 7, 1. 10. 


NETCHER. (attribuéà) 

67. —Portrait allégorique d’une courtisanne. 
Elle est assise dans un salon somptueux, richement 
costumée dans le goût du siècle de Louis XIV. 
Près d’une table couverte de diverses pièces d’or- 
févrerie, elle tient un ‘flambeau qui s’éteint, et 
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indique sous un pli de sa robe une tète de mort 
assez singulièrement placée. Attributs par lesquels 
le peintre a voulu révéler une haute pensée philo¬ 
sophique ou une amère satire. Tableau curieux, 
très-soigneusement peint, et d’un charmant as» 
pect. C. h. i 3 , L 10. 

Ce tableau était considéré , chez l’étranger, 
comme étant le petit d’un beaucoup plus grand, 
gravé par Yostermon. 

SCHUT de Francfort. 

62. —Dans un vallon étroit, bordé d’un côté 
de hauts coteaux qui se perdent à l’horizon, et de 
l’autre, d’un petit monticule sur lequel se trouve 
une hôtellerie, coule en serpentant, une petite 
rivière couverte de barques et de petits navires, et 
dont les rivages sont animés d’une foule de petites 
ligures qui répandent dans ce sujet la vie et le mou¬ 
vement. T. h. 19, 1 . 25 . 

RUBENS (école de). 

63 . — Notre Seigneur se faisant reconnaître aux 
trois disciples d’Emaüs. Le Sauveur nouvellement 
ressuscité, à demi vêtu d’une draperie rouge , 
montre avec bonté les plaies de son corps et de 
ses mains, que les trois disciples semblent regarder 
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avec une sorte d’incrédulité. Belle composition, cl 
d’un coloris remarquable. T. h. 24, 1 . 20. 

MÊME ÉCOLE. 

64. — Sujet allégorique représentant Pallas et 
Cérès, ou la sagesse et l’abondance, sous l’égide 
de la paix, subjugant l’envie, la paresse et l’igno¬ 
rance enchaînés sous leurs pieds. A gauche, le 
temps ramèue le travail et l’innocence, et à droite, 
les arts et les muses sous l’emblème de Pégase, 
s’allient au commerce et à l’industrie figurés par 
Mercure. On lit dans ce tableau, composé d’une 
manière spirituelle et piquante, le symbole d’un 
règne heureux, fruit des vertus et des sages insti¬ 
tutions. B, h. , 1 . . 

CARPENTERO. 

65 . — Un pâtre traverse un gué en chassant 
devant lui un petit troupeau de moutons dont un, 
sur le premier plan, de forte dimension, offre 
une belle étude. L’ensemble de ce tableau rappelle 
les plus jolies compositions d’Omégant. B. b. 9, 
1. 12. 

FREISTE 1 N (Signé). 

66. — Fort beau paysage éclairé par le soleil 
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couchant,. Sur le premier plan, entre un petit ro¬ 
cher couvert de buissons el un tertre planté de 
deux arbres, coule un ruisseau qui tombe légère¬ 
ment en cascade. Dans ce fond on remarque, dans 
une teinte brumeuse, des coteaux et un village. 
Quelques moutons et deux figures animent ce 
sujet qui est remarquable par la franchise de la 
touche, la vérité de la couleur et le charme de la 
composition. B. h. i 5 , 1 . 19. 

FRANCE (de Liège). 

67. — Le retour du jeune soldat, composition 
de quatorze figures, non compris le chat qui joue 
avec deux petits enfans sur le devant du tableau. 
La table est dressée ; on a fêté le verre à Sa main 
la bien-venue du jeune brave, et, tandis que 
le père lit à sa famille l’acte de congé, la fiancée 
reçoit et rend les caresses du futur dont sans doute 
elle n’espérait plus le retour. B. h. 12, 1 . 14* 

STUEBER ( École anglaise ). 

68. — Le coup de vent. Ce tableau, d’un effet 
très-piquant, rend avec beaucoup de vérité l’agi¬ 
tation du ciel et des arbres pendant une lorte 
tourmente ou à l’approche d’un violent orage. 
Sur le premier plan un villageois abreuve ses che¬ 
vaux dans un petit vivier. T. h. 16, 1 . 21- 
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OMEGAND. 

69 — Deux tableaux représentant des études 
de moutons groupés dans un fond de paysage, 
exécutés avec la plus grande facilité. Nous les 
croyons de la jeunesse du maître. T. h. 12 , 
1 . » 5 . 

FRANC. 

70. — Construction de la tour de Babel. Com¬ 
position où l’on remarque un grand nombre de 
figures, et, dans le lointain, la ville de Babylone et 
des coteaux. C.h. 13 , 1 . i 5 . 

ASSELIN (attribué à). 

71. — Un paysage marine, offrant sur le pre¬ 
mier plan des ballots de marcbandises des marins, 
et des marchands étrangers, la droite est occupée 
par des arbres, une masse de rochers, et la gaucbe 
d’un bâtiment voilé. T. h, 14. 1 . 18. 

VAN-HELMONT. 

72. — Une scène de tabagie flamande, dans 
laquelle on remarque des buveurs, des fumeurs 
et un vieillard qui caresse une jeune femme. 
B. b. 14. 1 . 20. 
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VAN ROMAIN. 

y 3 . — Un paysage boisé des deux côtés et orne 
de nombre d’animaux, couchés et debout sur le 
premier plan et gardés par deux pâtres. T. h. 

22. 1. 25 . 

GÉRARD DOW ( école de ). 

73 bis. Le portrait de la mère et de la tante de 
ce grand artiste ; tableau très-fin et d’une grande 
vérité. B. b. 10, 1. 12. 
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ÉCOLE FRANÇAISE. 

SABLET. 

74 - — Le repas des fiançailles, scène italienne ; 
sous le portique élégant d’une ville, à travers des 
arcades duquelle on aperçoit des arbres et des 
coteaux. Une table richement servie est dressée en 
forme d’équerre et couverte de flacons de vin et 
de mets divers, la jeune fiancée accompagnée de 
son époux, de sa famille, de ses amis et de musi¬ 
ciens, s’avance au milieu du tableau, tandis 
qu’une femme à gauche qui paraît être la mère 
semble leur indiquer de la main leur place au 
banquet ; composition pleine d’intérêt, d’une cou¬ 
leur brillante, et du bon faire de l’artiste. T, 
h. 36 , 1 . 24. 

DELR 1 VE. 

75. — Une riche et grande composition offrant 
une course aux chevaux. Cette scène où se trou¬ 
vent un grand nombre de spectateurs, se passe 
sur une esplanade, devant un village. T. h. 
36 , 1 . 26. 


ù 
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BOURDON. 

76. — Paysage classique, animé de quelques 
figures, vêtues à l’antique. T. h. 18, 1 . 12. 

JULIEN. 

77. — Composition allégorique représentant la 
nature dans la saison de l’hiver, représentée par 
une femme nue dans un paysage couvert de neige, 
le temps la couvre d’un voile et la détend contre 
les aquilons ; près d’elle, un fleuve est enchaîné, 
et des glaçons ont intercepté le cours des eaux qui 
s’échappent de son urne ; enfin la nuit suivie de 
hiboux, et enveloppée d’un voile noir, s’avance 
dans l’air et va bientôt couvrir la nature d’un crêpe 
lugubre. B. 19, 1- 24 p. 

Par le même. 

78. — Sujet allégorique représentant la nature 
ou l’union des quatre élémens ; sur le premier plan, 
Cybelle ou la terre accompagnée de deux Lions 
accouplés, symbole de la fécondité, reçoit les 
embrassemens de Zéphyr et de l’Aurore, aux doigts 
de rose, portée sur un nuage, et près de laquelle la 
rosée verse sur la terre son onde salutaire. Des 
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colombes et des amours dont un tient le flambeau 
qui anime la nature, voltigent dans les airs, tandis 
que dans les eaux une najade et un dauphin 
s’enlacent amoureusement. B. h. ig, 1 . 24. 

SUBLERAS. 

79. — Un jeune enfant dont la figure, qui exprime 
la surprise ou une vive attention est éclairée par 
la lumière d’une chandelle dont il cache la flamme 
avec sa main. T. 1 . i 4 > h. 20. 

MOITTE. 

80. — Sujet dans le genre de Greuse j une jeune 
et jolie cuisinière très-légèrement vêtue, les épaules 
et la gorge découvertes, est assise près d’une table 
chargée de différens légumes; elle tient une ca¬ 
rotte dans sa main et semble très-préoccupée d’une 
pensée amoureuse. Ce joli tableau est d’une expres¬ 
sion naïve et ne peut manquer d’amateurs. 

DELACROIX. 

81. — Un fort au bord de la mer, près duquel 
on aperçoit la mâture d’un vaisseau de haut 
bord, les devans sont occupés par diverse figures 
de matelots et de pêcheurs, le ciel est brouillardeux 
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et répand sur l’ensemble une teinte grise et ar¬ 
gentine qui donne de la transparence et produit 
un effet heureux. T. h. i 3 , 1 . i 5 . 

TARAVAL. 

82. — Deux sujets fort gracieux et peints avec 
soin; l’un représenteYénus endormie, et défendue 
par les amours contre les attaques d’un satyre. 

L’autre représente Hercule chez Omphale, une 
quenouille a remplacé sa massue sur laquelle s’ap- 
puye la main délicate de sa belle maîtresse, tandis 
que dans le fond des amours se couvrent de la peau 
du lion. C. h. 5 , 1 . 6. p. 

GREUZE. (attribué à) 

83 . — Une esquisse très-avancée et d’une belle 
transparence de couleur offrant une scène piquante 
et agréable, dans un intérieur on voit à gauche 
un musicien italien, et jouant de la guitare pendant 
qu’un vieillard, de jeunes femmes et des enfans 
l’écoulent avec intérêt. T. b. 8, 1 . 12. 

ROBERT (temps d’italie). 

84 - — Diverses ruines de monumeiis romains, 
réunies dans un même cadre. On y remarque parti- 
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culièrement deux fragmens de temple, la Vénus 
pudique, une pyramide, une colonne triomphale, 
un théâtre et des débris de corniches, de chapi¬ 
teaux et de bas reliefs, sur lesquels l’artiste à placé 
trois figures. Ses sujets sont rendus avec la facilité 
et le talent ordinaires du peintre , et produisent 
un éxcellent effet sur un ciel clair et bien entendu. 
T. h. 24, 3 . 3 o p. 

LE NAIN (attribué à). 

85 . —L’alchimiste; cette figure grotesque vêtue, 
dans le goût du seizième siècle, est une espèce de 
caricature assez risible. Assis près de son fourneau, 
d’une main il attise le feu, et de l’autre il découvre 
la tasse où il croit peut-être trouver la pierre phi¬ 
losophale. B. h. 18, 1 . i 3 . p. 

LOUTERBOURG. (genre de) ) 

86. — Paysage dans lequel à droite on voit une 
bergère sur un tertre, gardant quelques bestiaux en 
jouant avec un jeune enfant. T. h. 20, 1 . 27. 

TOURNIERE. 

87. — Un portrait d’un personnage de distinc- 
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tion, vêtu à la française, vu à mi-corps, coiffé 
d’une perruque et ayant sa main di'oite appuyée 
sur son côté. T. h. 36 , 1 . 26. 

YATEAU (genrede). 

88. — Un sujet très-agréable, offrant des fem¬ 
mes folâtrant dans un port. T. h. 12, 1 . 18. 

89. — On vendra, sous ce numéro, nombre de 
tableaux gravures et autres objets, que le temps ne 
nous a pas permis de décrire. 


E1N. 
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